
655

«... how do I feel by the end of the day –
are you sad because you’re on your own?
No, I get by with a little help from my
friends, I get high with a little help from
my friends, yes I’m gonna try with a little
help from my friends ...»1

Liebe Kolleginnen und Kollegen,

liebe Freunde,

Ihr wisst es alle, der Präsident der SGAM,

Jacques de Haller, wurde am 26. Juni zum

neuen FMH-Präsidenten gewählt. Er hat

sein Amt am 1. Juli angetreten.

Der amtierende Vorstand der SGAM

musste sich deshalb an seiner Sitzung

vom 1. Juli mit der Frage der Nachfolge

für den frühzeitig und – trotz allem Opti-

mismus – etwas unerwartet scheidenden

Präsidenten befassen. Sollte eine Über-

gangslösung mit einem Präsidenten ad in-

terim gesucht werden, sollte die SGAM

ohne Präsident bis zur GV in Bern blei-

ben? Wir haben die naheliegendste Lö-

sung gewählt und den bereits bestimmten

künftigen Präsidenten, den «President

elect» – offensichtlich eine kluge Einrich-

tung! – vorzeitig ins Amt gesetzt.

Und da sitze ich nun. Noch hatte ich nicht

die Gelegenheit, euch alle ganz offiziell

zu begrüssen – das sei hiermit nachge-

holt. Sicherlich interessiert euch aber

vielmehr, welche Ziele und Visionen ich

für meine Zeit als SGAM-Präsident habe!

Visionen? Hab ich! Die inneren Struk-

turen der SGAM – Ausschuss, Vorstand,

Geschäftsführung – werden wir einer ein-

gehenden Prüfung unterziehen. Was ist

sinnvoll, was ist notwendig, was ist trag-

bar? Die SGAM soll eine agile, aufmerk-

same Gesellschaft sein; ein Berufsver-

band, der sich weiterhin für seine Mitglie-

der engagiert, der den veränderten Bedin-

gungen unseres Berufsumfeldes – zum

Beispiel TARMED, Netzwerke, Femini-

sierung, Teilzeitarbeit – Rechnung trägt,

der sich energisch für eine adäquate Aus-

bildung und gerechtere Bedingungen in

der Weiterbildung einsetzt, der eine für

Hausärzte bedürfnisgerechte Fortbildung

garantiert; mit einer verjüngten, schlan-

keren Führung unter vermehrtem Einbe-

zug der Arbeitsgruppen – mit einer Präsi-

dentin in nicht allzu ferner Zukunft …

Eine Gesellschaft, welche ihre Zeitschrift

«PrimaryCare» lebendig, interessant, in-

formativ und provokativ zu gestalten

weiss …

Nur, was hilft es, Visionen alleine zu ent-

wickeln? Ich bin nicht Diogenes im Fass;

bin nicht König, der die Gesetze alleine

macht – oh nein, ich bin in allem und un-

eingeschränkt auf eure Mithilfe angewie-

sen, damit Visionen entstehen und umge-

setzt werden können; auf eure aktive Mit-

hilfe, wie sie von vielen heute schon ge-

leistet wird, indem sie sich für die oben

erwähnten Belange einsetzen. Ihnen

allen sei an dieser Stelle ganz herzlich

gedankt! Aktive Mithilfe werde ich aber

auch – und vor allem – von denjenigen

brauchen, welche den Zugang zur SGAM

noch nicht so richtig gefunden haben;

von jüngeren Kolleginnen und Kollegen,

damit diese mithelfen, unsere Gesell-

schaft jung zu halten und uns «Alten» den

Abgang zu erleichtern. Sie sollen die Bau-

meister der zukünftigen SGAM werden!

Ganz speziell diese jungen Kolleginnen

und Kollegen möchte ich herzlich ein-

laden, sich aktiv in die SGAM einzu-

bringen, uns ihre Visionen mitzuteilen,

uns zu helfen, jung zu bleiben.

«With a little help from my friends» – mit

eurer Unterstützung wird es klappen. Ich

freue mich als SGAM-Präsident auf eure

Hilfe, eure Mithilfe, euer Engagement!

Ich heisse alle «Neuen» ganz herzlich in

unserem Kreise willkommen.

Hansueli Späth
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« ... how do I feel by the end of the day –
are you sad because you’re on your own?
No, I get by with a little help from my
friends, I get high with a little help from
my friends, yes I’m gonna try with a little
help from my friends ... »1

Chères et chers collègues et amis,

Comme vous le savez, le président de la

SSMG, Jacques de Haller, a été élu le 

26 juin dernier à la présidence de la FMH

et a pris ses fonctions dès le 1er juillet.

Le comité actuel de la SSMG a donc dû

s’occuper un peu prématurément, lors de

sa séance du 1er juillet, de la question

quand même un peu inattendue – op-

timisme quand tu nous tiens – de la suc-

cession de ce président démissionnaire.

Fallait-il trouver une solution transitoire

en mettant en place un président ad

interim? La SSMG pouvait-elle se per-

mettre de rester sans tête jusqu’à l’AG de

Berne? Le comité a finalement choisi la

solution la plus simple et intronisé plus

tôt que prévu le futur président déjà dé-

signé, le «president elect» – quelle belle

institution, tout de même!

Et me voici donc confortablement installé

dans mon fauteuil, sans avoir encore eu

l’occasion de vous saluer tout à fait offi-

ciellement. Voilà donc qui est fait. Mais

vous êtes probablement beaucoup plus

intéressés par les objectifs et les visions

qui vont sous-tendre mon action à la tête

de la SSMG!

Des visions? Oui, j’en ai! Nous allons

commencer par examiner à la loupe les

structures internes de la SSMG, son co-

mité directeur, son comité exécutif, sa di-

rection. Qu’est-ce qui est utile, qu’est-ce

qui est indispensable, qu’est-ce qui est

supportable? La SSMG doit être une so-

ciété agile, attentive et réactive; une asso-

ciation professionnelle gardant toute sa

capacité d’intervention en faveur de ses

membres et tenant compte des change-

ments incessants de notre environne-

ment de travail – par ex. le TARMED, les

réseaux, la féminisation de la profession,

le travail à temps partiel –, une société qui

s’engage avec force et conviction pour

une formation et un enseignement adé-

quats, de même que pour des conditions

plus justes dans le domaine du perfection-

nement et pour une formation continue

plus proche des besoins des médecins de

famille; je pense aussi que nous devons

tendre vers une direction plus jeune et

plus svelte de notre société par une plus

forte intégration des groupes de travail –

et avec une présidente dans un avenir pas

trop lointain … Nous aurons aussi besoin

d’une société capable de façonner son

journal, «PrimaryCare», d’une façon vi-

vante, intéressante, informative et pour-

quoi pas provoquante … 

Mais à quoi servirait-il de développer ses

visions seul dans son coin? Je ne tiens pas

à être un Diogène dans son tonneau; je 

ne suis pas Dieu qui édicte seul sa Loi –

absolument pas. Je dépends entièrement

de vous, si je veux traduire mes visions

dans la réalité; nombre d’entre vous nous

aident d’ailleurs aujourd’hui déjà sous

une forme ou une autre dans l’un des

cadres que j’évoquais ci-dessus. J’en pro-

fite d’ailleurs pour les en remercier! Mais

j’aurai aussi besoin tout particulièrement

de la collaboration de tous ceux qui ne

sont pas encore vraiment entrés de plain-

pied dans la SSMG et j’appelle d’ores et

déjà nos jeunes collègues à nous prêter

main forte pour maintenir la jeunesse

d’esprit dans notre association et pour fa-

ciliter le retrait, si ce n’est la retraite, des

«anciens» que nous devenons chaque jour

un peu plus. C’est à eux que revient la

tâche de bâtir la SSMG de demain! C’est

pourquoi j’invite tous nos jeunes collè-

gues à s’intéresser activement aux desti-

nées de la SSMG, à ne pas craindre de

donner leur avis, ce qui ne pourra que

dynamiser notre association et l’aider à

réaliser ses idéaux.

«With a little help from my friends» – avec

un peu d’aide de votre part, nous ne pou-

vons que réussir. Je me réjouis comme

président de la SSMG de pouvoir comp-

ter sur votre collaboration et votre enga-

gement! C’est dans cet esprit que je sou-

haite à tous les «bleus» une très cordiale

bienvenue dans notre association! 

Hansueli Späth1 The Beatles, 1967
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